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LA nomination, le 4 mai dernier, deJacques Denis Tsanga au poste de ministredes Eaux et Forêts, chargé de l'Environne-ment et du Développement durable esttout, sauf un hasard. Tant elle illustre laconsécration d'un parcours linéaire dé-buté sur les bords de la Bouenguidi, dansla province de l'Ogooué-Lolo.Né le 01 août 1961 à Koula-Moutou, chef-lieu de la province de l'Ogooué-Lolo, aprèsl'obtention de son Brevet d'études du pre-mier cycle (BEPC) au lycée d’État Jean-Sta-nislas Migolet de Koula-Moutou, en 1980,Jacques Denis Tsanga est orienté en classede seconde littéraire au lycée d’État deFranceville (actuel Lycée Eugène Amogho)où, trois ans plus tard, il décroche son Bac-calauréat série A4. S'ouvrent à lui, par lasuite, tout logiquement, les portes de l'en-seignement supérieur. Notamment cellesde l'École normale supérieure de Libre-

ville (ENS) où il décroche, en 1986,un Certificat d'aptitude au professo-rat des collèges d'enseignement gé-néral option Histoire-Géographie.Avant d'obtenir, deux ans plus tard, leCertificat d'aptitude au professoratde l'enseignement secondaire optionHistoire.Bardé de ses parchemins, il entamesa carrière professionnelle au lycéenational Léon Mba (LNLM), de 1988à 1992, en qualité d'enseignant"d'histoire-géo". Puis, un an plus tard,il est promu censeur du premiercycle du lycée d’État de Port-Gentil.Avant d'être réaffecté, l'annéed'après, au LNLM comme censeur dusecond cycle. Et d'en devenir, de1994 à 1999, le proviseur.De 1999 à 2000, Jacques Denis oc-cupe les fonctions de secrétaire gé-néral adjoint du ministère del’Éducation nationale. Un an après, ilest promu directeur de cabinet duministre délégué aux Transports et àla Marine marchande. Et directeur decabinet du ministre du Tourisme etde l'Artisanat, de 2001 à 2005. Puisdirecteur de cabinet du ministre de

la Prévention et de la Gestion des Calami-tés naturelles, chargé de la Protection ci-vile, de 2006 à 2007. L'expérience qu'il aacquise dans ces différents cabinets mi-nistériels mais aussi au contact des lycéenset collégiens fait, sans doute, en sorte qu'ilsoit nommé, en 2007, gouverneur de laprovince du Moyen-Ogooué. Fonction qu'ilexercera pendant trois ans, avant d'êtremuté dans la province de l'Estuaire, de2010 à 2016. Puis dans celle du Haut-Ogooué, de 2016 jusqu'à sa nomination augouvernement, le 04 mai dernier.La connaissance des hommes, des subtili-tés de fonctionnement des cabinets minis-tériels et la maîtrise des arcanes de lagestion de la chose publique qu'il a ac-quises au gré de ce parcours ne lui serontsans doute pas de trop, au moment où ilaccède aux Eaux et Forêts. Étant entenduque, sur le contient, notre pays assure unleadership en matière de préservation del'environnement et de lutte contre le ré-chauffement climatique. Cette expériencedevrait surtout lui permettre d'asseoir sonautorité à Koula-Moutou, localité où il de-vient la première personnalité politique dela majorité républicaine et sociale pourl'émergence.

Jacques Denis Tsanga : la consécration d'un parcours
Gouvernement/Portait des nouveaux ministres
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BEAUCOUP de Gabonais ont entendu cenom, mais peu connaissent l'homme. Delui, on a tendance à ne se souvenir que decette déclaration ayant défrayé la chro-nique ces dernière années. À savoir, ''on ne
fait pas du neuf avec du vieux''. Bien quel'homme se soit souvent évertué à expli-quer le contexte dans lequel s'inscrivaientses propos. Mais rien n'y fait.Jusqu'ici connu pour être le secrétaire gé-néral du gouvernement, Ali Akbar OnangaY'Obegue a, le 4 mai dernier, fait son en-trée au gouvernement, en qualité de mi-nistre de la Fonction publique, de laModernisation du service public, chargéde la Réforme de l'Etat. Fonctions qu'il aofficiellement prises, mercredi dernier, àla faveur d'une cérémonie de passation decharge avec son prédécesseur, Jean-MarieOgandaga. Mais, qui est ce nouveau mem-bre de l'équipe "Issoze Ngondet III" ? 

Né le 04 juillet 1971 à Akiéni (départe-ment de la Lekoni-Lekori), dans la pro-vince du Haut-Ogooué, Ali Akbar OnangaY'Obegue est un universitaire. Après l’ob-tention, en 1994, de son Baccalauréat sérieA1 au Lycée d’Etat de Franceville (actuelLycée Eugène Amogho), il s’oriente versdes études juridiques et obtient une maî-trise en droit privé en 1998 à l’UniversitéOmar Bongo. Domaine dans lequel il vapoursuivre jusqu'à l'obtention, en 2002, deson doctorat à l’Université Nancy 2 enFrance. Il regagne le Gabon en 2003 où ilest admis assistant à la Faculté de Droit del’Université Omar Bongo de Libreville. Ildispense également les cours à l’Ecole na-tionale de la Magistrature de 2004 à 2007.Le désormais ministre de la Fonction pu-blique a, entre autres, occupé les fonctionsde conseiller juridique du Conseil gabo-nais des chargeurs (2006 à 2008), avantd'être nommé ambassadeur extraordi-naire et plénipotentiaire de la Républiquegabonaise près le Royaume d’Arabie Saou-dite, avec résidence à Riyad de 2008 à2011. Il est rappelé au Gabon pour occu-per les fonctions de secrétaire général ad-
joint 1 de la présidence de la République. Ala suite du remaniement ministériel dejanvier 2014, il accède aux prestigieusesfonctions de secrétaire général du gouver-nement. Poste qu'il a occupé jusqu'à sa no-

mination au gouverne-ment. Par ailleurs, membredu Parti démocratique gabo-nais (PDG), "Dr Ali AkbarOnanga", comme l'appellent"sympathiquement" ses étu-diants, a été de 2013 à 2018président de la Commissionpermanente de révision destextes du parti. L'élection in-terne intervenue l'année der-nière au sein de cetteformation politique l'aconfirmé au poste de mem-bre du Bureau politique aupremier siège du départe-ment de Lekoni-Lekori(Akieni).Rappelons qu'au-delà de sesactivités professionnelles, etpolitiques, cet amateur dessports automobiles et defootball a été secrétaire géné-ral du Conseil supérieur des affaires isla-miques du Gabon. Depuis 2010, Ali AkbarOnanga Y'Obegue est conseiller spécial duRaïs de la communauté musulmane du

Ali Akbar Onanga Y'Obegue : de l'ombre à la lumière
SM
Libreville

APRES avoir une premièrefois sillonné le cantonWoleu, Sandrine NguemebeEndamne, s’y est de nou-veau rendue, dernièrement,pour annoncer publique-ment sa candidature ausiège de député pour lecompte du Parti social dé-mocrate (PSD) dont elle estla vice-présidente déléguée.Les réactions encoura-geantes des populations àson discours la confortentdésormais dans sa convic-tion qu’elle pourra releverce challenge.Ainsi, après avoir rencontréles populations d’Abang-Medoumou, Assok-Ngomoet Nkang, entre autres, ellea organisé un déjeuner-

Une candidate pour le changement
Dans la perspective des prochaines législatives/Canton Woleu 
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Libreville/Gabon

débat auxquels ont étéconviés les notables des vil-lages Bikogo, Mefane, On-dondo, Mvomayop,Alène-Mbone et Anou-Ebi.Au regard de l’affluence, desréactions des uns et des au-tres et de l’ambiance qui y aprévalu, on peut affirmer

que la rencontre a connu unfrancs succès. Pour les po-pulations, "Sandrine" in-carne désormais lerenouveau de la classe poli-tique jusqu’ici dominée pardes personnes ayant parti-cipé à la Conférence natio-nale de 1990. En somme,

des vétérans qui ont épuiséleurs idées, sans que cela sesoit traduit par une quel-conque amélioration duquotidien des populations.En sollicitant les suffragesde ses concitoyens, San-drine Nguemebe Endamneambitionne de combattre la

misère qui constitue le lotde ces populations du can-ton Woleu, au point où lajeunesse se tourne désor-mais vers des vices tels quel'alcoolisme et le vol. Elleprésentera prochainementson programme d’actiondans le cadre de sa manda-

ture au cas où elle seraitélue. Lequel devra lui per-mettre d’initier des projetspourvoyeurs d’emplois, derichesses, et donc de mieux-être pour les populations.Toutefois, le combat qui at-tend la candidate dans laperspective des futures Lé-gislatives ne sera pas dutout facile, comme elle l'aelle-même reconnu. Car,avec quatre tronçons, cin-quante-trois villages et dix-huit regroupements, lecanton Woleu est le plusgrand et le plus peuplé duGabon. Mais, avec sa déter-mination, Sandrine Ngue-mebe Endamne devraitpouvoir tirer son épingle dujeu, ont estimé les nom-breux observateurs qui lasuivent depuis le début deses rencontres avec les ha-bitants du canton.

Sandrine Nguemebe Endamne, au cours
d'une causerie...
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... avec les populations.
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Ali Akbar Onanga Y'Obegue, nouveau ministre de la
Fonction publique.
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Jacques Denis Tsanga, ministre des Eaux et
Forets chargé de l'Environnement et du Dé-
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